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“La colère est mon carburant, la non-violence est mon moteur.” Yazid Kherfi 
 
 

A - Avancer malgré les vents contraires 

1.​ Quatre années à fond pour le climat et la justice sociale 
§1 L’ambitieuse feuille de route rédigée en 
2020 a été mise en œuvre dans sa quasi 
globalité au cours de quatre années de travail 
intense pour Bizi! La stratégie déroulée dans 
la feuille de route en 2020 était et demeure 
dans une large part pertinente. 
 
§2 Bizi! s’est maintenu à un haut niveau 
d’activité en combinant analyses, propositions 
concrètes, publications, manifestations, 
actions spectaculaires ou humoristiques, 
conférences et formations, etc. 
 
§3 Bizi! continue à être identifiée comme une 
organisation de référence sur le climat au 
niveau local, ainsi qu’au sein du réseau 
hexagonal Alternatiba, qui regarde de près ce 
que fait Bizi! et nous sollicite pour apporter 
expertise ou retours d’expérience. 
 

2.​ Renouvellement et essaimage 
§1 Bizi! compte 130 adhérent·es de plus (+20%) en 4 ans, avec un passage de 678 
adhérent·es en mai 2020 à 808 adhérent·es au 31 mai 2024 (contre +350 sur la période 
2016-2020). 
 
§2 Bizi! a su se renouveler à tous les niveaux en attirant toujours de nouvelles personnes et 
a conservé sa force de frappe, menant ainsi à son terme la période de transition enclenchée  
par le départ de ses coordinateurs historiques. La réussite organisationnelle d’Euskal Herria 
Burujabe 2023, mené par une équipe de coordination novice à ce niveau, montre que la 
redistribution des responsabilités et la montée en compétences des nouvelles équipes est 
accomplie. 
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§3 Le départ de personnes expérimentées, parties pour d’autres structures (lancement 
d’Alda, création de la coopérative d’autopartage Aupa…) montre que Bizi! forme des 
équipes qui vont développer l’écosystème, et qui deviennent autant d’allié·es animé·es par 
une vision et des méthodes communes. 
 
§4 Garder un militantisme d’aussi bonne qualité est loin d’être simple, d’autant plus dans le 
contexte difficile des années Covid qui a brisé des dynamiques mais pendant lequel Bizi! a 
montré sa résilience. Nous devons cependant aussi constater que nous n’avons pas 
augmenté significativement le nombre de bénévoles dans Bizi!, alors que l’urgence 
climatique l’exige. 

3.​ Des victoires et avancées particulièrement visibles 
§1 Plusieurs mois de campagne minutieuse du 
comité Hitza Hitz de Bizi! pour faire respecter 
l’obligation de servir un menu végétarien 
hebdomadaire dans les cantines scolaires, 
comme l’exige la loi, ont débouché sur la mise en 
conformité de deux structures qui cuisinent les 
repas de plus de 5000 enfants de 52 
établissements, dans 30 communes différentes, à 
travers tout Iparralde, de la Soule au Labourd. 

Cette victoire pour le climat et la santé des 
enfants est un pas en avant pour diminuer 
l’empreinte carbone des assiettes des écolier·es. 

 
§2 Actions choc, conférences de presse, 
sensibilisation, recours en justice, 
négociations avec les élus : Bizi! a mené une 
campagne éclair en 2024, aux côtés du 
CADE et de Mouguerre Cadre de vie pour 
arracher la préservation de 3 hectares de 
zones humides sur les barthes de Mouguerre. 
Une victoire importante pour faire comprendre 
l’importance des zones humides, la fin de 
l’artificialisation à tout va, et la possibilité de 
mettre en œuvre des solutions qui font rimer 
emploi et climat. 
 
§3 Identifiée comme structurante, la campagne sur les Alternatives au Tout Voiture a permis 
de gagner plusieurs aménagements sur le BAB. Le travail de long terme d’ATV avant 2020 a 
abouti à une meilleure prise en compte des portions en site propre et des aménagements 
cyclables pour la ligne T2 du trambus, alors que la T1 n’était pas satisfaisante. Ajoutons les 
victoires à Biarritz pour faire respecter l’article L228-2 du code de l’environnement1 et la 
rénovation de l’avenue Foch, ainsi que la pérennisation de coronapistes, à l’exception 
majeure de celle du BAB qui n’est toujours pas cyclable malgré les promesses des élu·es. 

1 Cet article impose la mise en place d’aménagements cyclables à l'occasion de toute réalisation ou rénovation 
des voies urbaines. 
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En matière de transports, notons aussi la réhabilitation de la halte ferroviaire d’Itxassou, 
obtenue par les habitant·es de la commune avec un coup de pouce de Bizi! en 2022. 
 

 
§4 Ces victoires confirment une nouvelle fois, 
par la pratique et avec des conséquences 
concrètes sur nos vies et les écosystèmes 
d’Iparralde (Pays Basque nord), les méthodes 
élaborées et affinées depuis 15 ans au sein de 
Bizi!. Cet équilibre radical et pragmatique, 
déterminé et non-violent, est maintenant décrit 
dans de nouveaux ouvrages écrits par nos 
membres, du Guide pour faire échouer des 
projets contre (la) nature de François Verdet à 
La bataille du siècle de Jon Palais. 
 

§5 Ces victoires concrètes, où le rôle de Bizi! est évident, ne doivent pas invisibiliser un 
travail de sensibilisation, de plaidoyer, de bataille culturelle qui participe tout autant de la 
construction du territoire et de majorités culturelles favorables à un modèle soutenable, 
souverain et solidaire. 
 

B - Les grands axes de notre action 

1.​ Métamorphoser le territoire 
§1 Le projet de territoire Euskal Herria Burujabe formalise 
notre vision d’un Pays Basque soutenable, souverain et 
solidaire. Sa qualité et sa notoriété ont franchi de nouveaux 
seuils avec la rédaction d’une nouvelle version (actualisée, 
enrichie et approfondie) publiée sous forme d’un véritable livre 
de poche. Diffusion qui s’est accompagnée de nouveaux 
contenus (série de huit sketchnotes, récit d’anticipation) et de 
l’événement Euskal Herria Burujabe qui a réuni 8000 
personnes en octobre 2023 autour de dizaines de conférences, 
d’un village associatif, de témoignages nombreux… Un travail 
théorique amené à nourrir les réflexions de Bizi!, de son 
écosystème, et plus largement de tous·tes les acteur·ices du 
territoire. 
 
§2 L’action du comité Hitza hitz est devenue incontournable avec la campagne autour du 
Pacte de métamorphose écologique mis en place en 2020, et notamment auprès des élu·es 
et des agent·es qui l’ont maintenant bien identifiée. Un réseau d’une soixantaine de 
sentinelles informe, analyse, accompagne ou met la pression sur les élu·es. La publication 
des rapports et des gazettes amène une expertise reconnue et une production de données 
importante pour évaluer l’avancement du territoire. Au vu des forces nécessaires pour un tel 
travail, il n’a cependant pas été possible d’amener l’ensemble des 56 communes suivies à 
réaliser intégralement les 7 domaines d’action du Pacte d’ici la fin du mandat. 
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§3 Le domaine de l’habitat a été pleinement investi suite à son inscription dans la feuille de 
route en 2020. De l’éco-construction au droit au logement en passant par l’artificialisation 
des terres, un important travail a été accompli : organisation de conférences, participation à 
plusieurs actions et manifestations, engagement dans la plateforme Se loger au Pays - 
Herrian Bizi, publication d’une Charte du bâtiment frugal Sud-Aquitain avec le Mouvement 
pour une frugalité heureuse et créative. 

2.​ Fin du monde, fin du mois, même combat 
§1 Bizi! s’est investie dans le lancement du mouvement Alda qui défend les habitant·es des 
milieux et des quartiers populaires. Le partage de locaux et de matériel, la participation 
conjointe à des événements (1er mai, Camp Climat, fêtes de Bayonne), l’implication de 
militant·es ont d’une part soutenu la réussite d’Alda et d’autre part créé des passerelles 
entre Bizi! et les centaines de nouvelles personnes attirées par Alda qui pourront générer 
des synergies puissantes à l‘avenir. 
 
§2 Les migrant·es sont les premières victimes autant des conséquences du dérèglement 
climatique que de l’hostilité toujours plus vive de l’extrême droite et des réactionnaires. Bizi! 
anime un groupe dédié qui a mené de nombreuses actions au cours des dernières années :  
action hommage à Hendaye, recouvrement des panneaux à Bayonne, réactions au vote de 
la loi asile-immigration en 2023, participation à la campagne “Notre pays s’appelle 
solidarité”, etc. Le réveillon solidaire au Patxoki s’est imposé comme un rendez-vous 
fédérateur, à la fois convivial et engagé, récoltant chaque année plus de 3000€ pour les 
associations de solidarité migrant·es. 
 
§3 Le groupe numérique lancé en 2020 a réalisé un diagnostic de l’impact des outils 
numériques sur le climat et sur l’être humain, organisé une conférence et animé plusieurs 
ateliers à l’occasion du Digital Cleanup Day. 
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3.​ Saisir les opportunités de l’actualité 
§1 Les nombreux axes de travail menés de front n’ont pas empêché Bizi! de se saisir de 
l’actualité pour alerter et mener la bataille culturelle : nombreuses actions contre la LGV 
GPSO, dénonciation du meeting aérien annuel de St Jean de Luz, mise en évidence des 
causes de l’apparition de la micro-algue ostreopsis, actions photos lors de différents 
épisodes d’inondations, soutien à l’agriculture paysanne, participation aux mobilisations 
dans le cadre de la lutte pour défendre les terres de Marienia à Kanbo, mobilisation contre la 
réforme des retraites pour en pointer le caractère injuste et incompatible avec la 
métamorphose écologique, campagne éclair contre l’extrême droite suite à la dissolution de 
l’Assemblée nationale… 

 
§2 Bizi! participait depuis plusieurs années au 
collectif Stop pub Pays basque Adour. L’occasion 
de l’élaboration du Règlement Local de Publicité 
intercommunal a été identifiée début 2023 comme 
une opportunité pour lancer un groupe Stop pub 
dans Bizi! et mettre la pression sur la machine 
publicitaire, au cœur du modèle capitaliste, qui 
pousse à la consommation effrénée à rebours 
d’une nécessaire décroissance. 
 

§3 La dynamique autour de l’événement Burujabe a stimulé la relance fin 2023 du groupe 
ekofeminismoa qui était en veille depuis plusieurs années. Le groupe a commencé par se 
former sur l'écoféminisme, afin de mieux diffuser ce concept. Il a ensuite rencontré d’autres 
organisations féministes d’Iparralde, pour voir comment s’insérer au sein de cet écosystème, 
montrant ainsi sa capacité d’apport méthodologique et de mobilisation, comme lors des 
journées de mobilisation du 8 mars et du 25 novembre, ou d’événements organisés avec 
d’autres collectifs. 2024 a donc servi à faire connaître le groupe au sein de l'écosystème et à 
poser les premières pierres de sa stratégie pour ces 4 prochaines années. 

4.​ Bizi! au coeur d’un écosystème 
§1 Une des spécificités de la bataille climatique est qu’elle nécessite une transformation 
radicale dans tous les domaines. Bizi! a donc poursuivi le travail d’alliance avec de 
nombreux secteurs et divers types d’acteurs : avec le secteur de la culture et de la langue 
basque (groupe Euskaraz Bizi!n, constitution d’équipes bénévoles pour l’Aberri Eguna ou 
EHZ, participation à la course-relai pour la langue basque Korrika…) ; en soutenant par sa 
participation ou par des formations de nouvelles luttes comme celle pour la défense de la 
forêt de Juzan à Anglet ; en s’investissant dans le processus de paix au Pays Basque aux 
côtés des Artisans de la Paix ; en prenant part à différentes instances réunissant la société 
civile comme le Conseil de Développement Pays Basque. 
 
§2 Bizi! a soutenu le développement de l’écosystème des alternatives et est entrée dans la 
coopérative d’autopartage Aupa ainsi que dans la gouvernance de la structure de 
déconstruction Patxa’ma à l’occasion de sa transformation en SCIC. Bizi! a aussi pesé pour 
que le fournisseur local d’électricité renouvelable Enargia maintienne le cap de son projet 
coopératif, écologique et transformateur. 
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§3 La dynamique des 7 sauts en amont de l’événement Euskal Herria Burujabe a été
l’occasion de tisser des liens avec des structures dans les 7 provinces du Pays Basque, y
compris en Hegoalde (Pays Basque sud).

5. Une communauté humaine

§1 En plus d’être une organisation militante,
Bizi! est aussi une communauté humaine qui
s’emploie à faire vivre un “moins de biens,
plus de liens” : temps de convivialité après
les réunions, repas bénévoles, soirées de
célébration, boucle d’entraide pour échanger
conseils et dépannages. Nous veillons à
cette ambiance joyeuse et festive qui donne
de l’énergie et du sens à nos luttes.

C - Les limites de notre acƟon

§1 La métamorphose écologique et sociale ne se produit pas au rythme et avec l’ampleur
nécessaire pour limiter le dérèglement climatique à 1,5°C ni même à 2°C. De la nécessaire
sobriété à la répartition du travail et des richesses en passant par l’impossibilité d’une
“croissance verte”, la bataille culturelle reste à mener à bien des égards pour briser les
récits néolibéraux.

§2 A rebours de notre ambition, l’ancrage de Bizi! sur le territoire s’est encore plus
concentré sur le BAB avec la mise en veille du groupe Bizi Larrun (Sud Labourd). Le
lancement d’un réseau de sentinelles et le maintien des groupes Barnekalde et Xiberoa ne
compensent pas ce déséquilibre dans la composition de Bizi! et dans sa perception par les
habitant·es.

§3 La place de l’euskara dans Bizi! est une préoccupation permanente. Notre organisation
attire peu de bascophones et cela a des conséquences à différents niveaux en interne :
difficultés à trouver des porte-paroles, non-renouvellement de l’équipe de traduction, très
faible utilisation de l’euskara dans nos locaux. Bizi! maintient une communication bilingue à
destination du public, remplit son rôle de sensibilisation de ses membres francophones à
l'euskara, leur fournit des outils pour se former, et les met en relation avec le milieu
euskaldun. Ce travail reste fragile car il repose sur peu de personnes.

§4 Bizi! n’a pas trouvé les forces pour réaliser l’actualisation et la promotion de l’étude
réalisée en 2015 “10 000 emplois climatiques” en Iparralde.

§5 L’écoféminisme est encore trop peu connu, compris et intégré même au sein de Bizi!.
Pourtant le mouvement climat a besoin plus que jamais d’une vision intégratrice qui mette
au centre l’interdépendance et le soin (aux personnes, aux écosystèmes, à la stabilité
climatique) et qui démonte les logiques d’exploitation et de hiérarchisation des vies.
L’écoféminisme constitue une telle vision.
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“Notre économie est en guerre contre de nombreuses formes de vie sur Terre,
y compris la vie humaine.” Naomi Klein

A - A toute vitesse dans le mur

1. Ecologie : l’aggravation de la catastrophe

§1 En 2024, pour la première fois, la planète a dépassé sur 12 mois consécutifs la barre de
1,5 °C de réchauffement. Le seuil de 1,5°C devrait être atteint entre 2030 et 2035 si nous
poursuivons à ce rythme. Nous sommes sur une trajectoire qui nous projette dans une
planète réchauffée de +3,1°C d’ici la fin du siècle ; soit +4°C au niveau hexagonal. Un
scénario catastrophe.

§2 Six des neuf limites planétaires sont maintenant dépassées : effondrement de la
biodiversité, bouleversement du cycle de l’eau douce, multiplication de la pollution
chimique… Les océans approchent eux aussi de leurs limites en termes d’acidification. Les
forêts et les océans sont de moins en moins des puits de carbone. Nous devons nous
préparer aux arbitrages entre enjeux écologiques multiples, pour que la décarbonation ne se
fasse pas au détriment des autres limites planétaires : par exemple, la question du
déploiement du photovoltaïque sur des terres agricoles pour développer la souveraineté
énergétique et s’affranchir des énergies fossiles.

§3 Les populations des pays du Sud subissent le
plus durement les conséquences du
réchauffement climatique (actuellement de
+1,2°C), étant situées dans des régions plus
exposées aux risques, avec moins de moyens d’y
faire face, et alors qu’elles en sont les moins
responsables.

§4 L’année 2022 a fait figure d’électrochoc dans
l’Hexagone. Mégafeux, canicules, températures
records, sécheresses nécessitant
l’approvisionnement par camions citerne : dans
toutes les régions, la population voit et vit
l’expérience du caractère inéluctable du
dérèglement climatique.
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§5 La question de l’adaptation au dérèglement climatique devient plus vive à mesure que 
ses conséquences s’aggravent. Il faut s’y préparer mais aussi maintenir notre ligne “chaque 
dixième de degré compte”, il faut tenir ensemble atténuation et adaptation : limiter au 
maximum le dérèglement climatique, mais aussi s’adapter aux changements que nous ne 
pourrons pas empêcher. 

2.​ Des années d’inaction organisée 
§1 Le Pacte vert européen, qui avait été rendu possible par le rapport de force des marches 
et des grèves pour le climat et qui tirait vers le haut les politiques nationales, a été 
grandement affaibli. 
 
§2 La politique écologiste de Macron est désastreuse, depuis la loi Climat et résilience (qui a 
presque réduit à néant le travail remarquable de la Convention Citoyenne pour le Climat) 
jusqu’aux condamnations en justice de l’Etat. Le mythe de la croissance verte et les fausses 
solutions sont à battre en brèche, du kérosène “vert” aux mégabassines en passant par la 
LGV et la relance du nucléaire. 
 

 
 
§3 La lutte pour le climat tâtonne, et on constate une absence d'évidence stratégique 
globale pour “changer le système pas le climat”, au Pays Basque comme ailleurs. Les 
méthodes d'action non-violentes ne sont pas identifiées comme une solution évidente par 
les jeunes générations. Il n’y a pas eu non plus d’électrochoc ces dernières années qui 
mette les actions à la hauteur des enjeux.  
 
§4 Face aux contestations écologistes de plus en plus tournées vers la désobéissance civile 
voire le sabotage, la répression s’accentue (avec par exemple, 2 ans de prison au 
Royaume-Uni pour le lancer de soupe sur une oeuvre d’art, protégée par une vitre, dans un 
musée) et les mouvements sont disqualifiés par l’appellation écoterroristes. Dans ce 
contexte, il est d’autant plus important de développer une radicalité non-violente qui emporte 
l’adhésion du grand public. Les restrictions des libertés associatives sont une autre 
conséquence de la répression : engagement au Pacte républicain, menaces de suppression 
des déductions fiscales pour les dons aux associations. 
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3.​ L’état de l’opinion publique 
§1 La réponse au dérèglement climatique n’est actuellement pas une priorité pour une 
grande partie de la population qui a de nombreuses autres préoccupations. Trois facteurs 
empêchant d’agir en faveur du climat doivent être combattus. 
 

§2 Un sentiment de fatalisme s’installe dans la tête des gens, qui pensent que la bataille du 
climat est perdue. 
 

§3 Un sentiment d’injustice, voire de mépris, grandit lorsque des efforts sont demandés à la 
population au nom de l’écologie alors qu’une minorité privilégiée n’est pas mise à 
contribution. Ce sentiment est instrumentalisé par la droite ou l’extrême droite qui dénonce 
l’écologie politique comme étant une “écologie punitive”.  
 

§4 Enfin, la désinformation se développe sur certains médias et réseaux sociaux, et 
désoriente la population qui ne sait plus qui croire. 

4.​ Le règne de l’inégalité 
§1 Les inégalités, aggravées par les politiques néolibérales, sont toujours plus criantes, au 
niveau mondial comme au sein des pays. En parallèle, les multinationales ont aligné 
superprofits et bénéfices records. Les protections sociales ont été affaiblies malgré des 
mobilisations parfois spectaculaires : recul de l’âge de la retraite, durcissements de 
l’assurance chômage, conditionnement du RSA… 
 

§2 L’Etat français, qui a distribué de l’argent public sans conditions (et sans résultats) aux 
grandes entreprises et qui se refuse à imposer les plus riches, organise maintenant des 
réductions budgétaires drastiques. Elles frappent les services publics, mais aussi le 
financement hexagonal de la métamorphose écologique et les budgets alloués aux 
collectivités locales. 
 

§3 La croissance, la compétitivité, la globalisation servent toujours de récits justificatifs pour 
faire passer ces politiques favorables aux plus riches et drastiques envers les classes 
populaires. 
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5.​ Extrême droite : notre avenir en péril 
§1 Le rejet croissant du néolibéralisme alimente le développement de deux projets 
alternatifs opposés : celui d’une gauche radicale et celui de l’extrême droite. 
  
§2 Au cours des dernières années, l’extrême droite a accédé au pouvoir ou progressé de 
façon spectaculaire dans le monde entier (Etats-Unis, Argentine, Brésil), en Europe et en 
France. Elle s’alimente des colères et des peurs, de la dégradation des conditions de vie 
provoquée ces dernières décennies par la globalisation capitaliste. Elle se développe par un 
patient travail de rachat des médias où les idées conservatrices et d’extrême droite saturent 
le débat, et par des réseaux sociaux qui favorisent les contenus clivants et les “vérités 
alternatives”. 
 
§3 Dans l’Hexagone, elle est aux portes du pouvoir. 
Elle joue à l’Assemblée nationale le rôle de faiseur de 
roi, elle impose un agenda réactionnaire et une 
offensive contre l’écologie Il faut se préparer à 
l’hypothèse de son arrivée au pouvoir en 2027 et 
prendre la mesure du fait qu’elle risque de rester une 
force majeure de l’échiquier politique pendant des 
années. 
 
§4 La montée du racisme et d’une vision du monde où les individus sont en concurrence les 
uns contre les autres aura des conséquences encore plus graves dans un monde où le 
dérèglement climatique accentue les conflits, les pénuries, les catastrophes, et donc les 
déplacements de population. 
 
 

6.​ Un monde changeant 
§1 Les guerres dramatiques en Ukraine et au Proche Orient sont lourdes de conséquences 
sur les relations entre Etats, sur les prix de l’énergie ou des matières premières. Elles ont un 
impact psychologique, et ce jusqu’au Pays Basque, créant une atmosphère anxiogène. 
 
§2 Il faut se préparer à la multiplication des crises et des conflits, dans un monde où les 
ressources seront de plus en plus rares. Nous allons vers un monde de plus en plus 
incertain. L’improbable peut surgir, à nous d’en tirer le meilleur parti. 
 
§3 Nos sociétés ont également été percutées par la normalisation des Intelligences 
Artificielles génératives, dont le développement exponentiel crée de nombreuses tensions. 
Face au mythe d'une technologie qui apporterait une solution miracle à tous nos maux, il 
faudra étudier de quels bouleversements sociaux (fiabilité de l'information, rapport au réel, 
emprise des Big Techs), écologiques (émissions additionnelles de GES, explosion de la 
consommation d'eau et d'énergie), économiques (reconfigurations des emplois, chômage), 
et de quelle dépossession des compétences elles sont porteuses, et rester vigilant·es sur 
ses usages. 
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§4 Les premiers mois du confinement du printemps 2020 avaient momentanément ouvert 
une nouvelle vision du monde : solidarité spontanée, déblocage de centaines de milliards 
d’argent public pour une urgence vitale globale, baisse des émissions de gaz à effet de 
serre, prise de conscience que parmi les activités les plus mal payées se trouvent les plus 
cruciales, que quand les voitures s’arrêtent le monde vivant est plus perceptible. Puis le 
"monde d'avant" est revenu : défiance généralisée, climato-négationnisme, antipathie envers 
les écolos et les scientifiques, reculs législatifs sur le climat et la biodiversité. Ce panorama 
appelle un engagement dans la bataille culturelle pour rouvrir des visions du monde plus 
prometteuses. 
 

B - Dynamiques en Pays Basque 

1.​ L’essor des souverainetés concrètes  
§1 Les approches basées sur les 
souverainetés concrètes progressent. 
Elles sont au cœur du projet de territoire 
Euskal Herria Burujabe, et permettent de 
reprendre possession des conditions de 
nos vies au plus proche de nous pour, 
notamment, en réduire drastiquement les 
impacts climatiques.  
 
§2 En Iparralde, les résultats du processus 
Bagira révèlent que la prise en compte des 
bouleversements écologiques, 
l’importance des souverainetés réelles et 
le logiciel radicalo-pragmatique ont 
largement progressé et sont partagées par 
le mouvement abertzale. 
 
§3 En Hegoalde, on assiste aussi à l’émergence de dynamiques comme on en a eu 
l’exemple aux rencontres Burujabetzak à Hernani. 
 
§4 L’extrême-droite reste moins forte qu’en France. Très faible en Hegoalde,  elle a fait un 
bond en avant spectaculaire aux élections en Iparralde où elle reste encore assez absente 
sur le plan organisationnel mais commence à se structurer. 

2.​ Alda, un nouvel outil 
§1 Lancé en 2020 suite aux réflexions communes de Bizi! et de la Fondation Manu 
Robles-Arangiz, Alda est maintenant un mouvement incontournable pour défendre les 
habitant·es des quartiers et milieux populaires du Pays Basque. Alda a su créer des outils 
puissants et innovants : journal trimestriel distribué à 40 000 foyers, accompagnement de 
plus de 1800 familles et personnes depuis sa création, développement de collectifs de 
quartiers, élu·es dans les instances HLM. Pas à pas, elle convainc par ses victoires 
concrètes qui améliorent la vie des gens. Elle montre ainsi aux classes populaires 
qu’ensemble on peut gagner. Elle tisse des liens avec des parties de la population 
auparavant éloignées de toute organisation militante. 
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3.​ Urgence logement 
§1 La crise du logement est toujours vive. De fortes mobilisations, créant des alliances 
larges dans le champ politique, ont abouti à de premières avancées structurantes (régulation 
d’Airbnb, plafonnement des loyers dans la zone tendue) et à une opinion publique largement 
favorable à la régulation du marché pour garantir le droit à vivre et à se loger au pays. 

4.​ Transformations institutionnelles 
§1 Le dernier rapport du comité Hitza Hitz montre 
une progression, mais insuffisante, de la 
métamorphose écologique au Pays Basque. Au-delà 
du tableau d’ensemble, on reste pour l’instant dans 
une configuration où il est toujours possible d’avoir 
des avancées au niveau communal et au niveau de 
l’agglomération. A nous d’en tirer le maximum et de 
savoir créer des coalitions larges prenant en compte 
toutes les bonnes raisons de faire avancer les 
mesures nécessaires à la métamorphose 
écologique. 
 
§2 La création du Secrétariat Général à la transition 
énergétique et à la planification écologique au sein 
de l’agglomération Pays Basque, avec de nouveaux 
moyens et une vocation transversale, est une 
avancée. Il faut que son potentiel soit exploité 
pleinement. 
 
§3 Le nouveau Schéma de Cohérence Territoriale porte une ambition écologique forte par le 
rééquilibrage du territoire qui doit se transcrire dans les PLUi et se concrétiser dans les 
politiques mises en œuvre. 
 
§4 De nouvelles revendications institutionnelles voient le jour pour doter le Pays Basque de 
nouvelles compétences avec la relance de la plateforme Batera. 
 
§5 Un chapitre du processus de paix se termine avec la fin du désarmement initié par la 
société civile en 2016 et dont Bizi! a été partie prenante. Les Artisans de la paix ont été 
dispensés de peine et ont pu rétablir la vérité des faits et leurs motivations. 
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“On pourrait vivre beaucoup mieux avec beaucoup moins à condition de produire et 
de vivre autrement, avec un autre type de rapports sociaux.” André Gorz 
 

 
 

A – Euskal Herria Burujabe comme boussole 

1.​ Faire vivre le projet de territoire 
§1 Bizi! poursuivra la diffusion et la vulgarisation des propositions contenues dans le livre 
Euskal Herria Burujabe. De nouveaux chapitres seront rédigés sur des thèmes actuellement 
absents. 
 

§2 Bizi! investira une réflexion sur les arbitrages qui seront de plus en plus nécessaires 
entre différentes problématiques écologiques, comme par exemple pour l'agri-voltaïsme à la 
croisée entre souveraineté alimentaire et souveraineté énergétique, ou comme le projet de 
développement du fret ferroviaire à Mouguerre qui met en péril des zones humides. 
 

§3 Bizi! se formera et intégrera avec plus de précisions les articulations avec les autres 
limites planétaires : ressource en eau douce, acidification de l’océan, effondrement de la 
biodiversité, changements d’usage des sols… 

2.​ Tirer le meilleur des politiques publiques locales 
§1 Les élu·es disposent de leviers puissants au niveau des communes et de la communauté 
d’agglomération pour mener à bien la métamorphose écologique. En effet, les collectivités 
locales sont responsables directement de 15% des émissions de gaz à effet de serre et 
indirectement jusqu’à 50% (via l’impact de leurs choix d’aménagement). Par ailleurs, 75 % 
des leviers d’action se situent à l’échelon local. 
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§2 Les élections municipales et communautaires en 2026 seront déterminantes pour que 
ces postes à responsabilité soient endossés par des équipes volontaristes et conscientes de 
l’ampleur et de l’urgence des changements nécessaires. Bizi! impulsera une campagne de 
grande envergure : en diffusant le bilan du mandat 2020-2026 des équipes sortantes, en 
proposant des outils (socle de mesures, formations) aux listes candidates, en organisant des 
événements de popularisation des enjeux, mais aussi des actions pour révéler le 
greenwashing ou les pratiques climaticides de certain·es candidat·es. 
 

 
 
§3 Bizi! adaptera le dispositif de la campagne Hitza Hitz pour le mandat 2026-2032. Plutôt 
qu’un suivi exhaustif de toutes les communes sur tous les thèmes, une logique de 
campagnes sera privilégiée pour faire avancer réellement la situation de telle commune ou 
sur telle mesure clé. Un travail d’accompagnement ciblé sur les élu·es et communes 
vraiment volontaristes sera mené. Davantage d’énergie sera mise sur le suivi des politiques 
de l’agglomération, qui disposent de nombreux leviers d’action. L’heure n’étant plus aux 
engagements ou à l’affichage de bonne volonté, les mesures ne seront plus à signer. Bizi! 
veillera à garder l’équilibre, qui a fait ses preuves auprès des élu·es et agent·es, entre 
pédagogie, valorisation des actions exemplaires, plaidoyer et dénonciation des pratiques 
rétrogrades. 
 
§4 Les avancées sectorielles seront poussées dans le cadre de campagnes dédiées, en 
prenant en compte les opportunités et exigences du calendrier institutionnel. La conclusion 
du travail de limitation de la publicité dans le cadre de l’élaboration du RLPi ou la mise en 
place des cinq PLUi d’ici 2028 en sont deux exemples. 
 
§5 Cette logique de campagne dans le cadre de Hitza Hitz pourrait être structurante pour 
Bizi!. Grâce au travail de mobilisation avant les élections municipales 2026, nous pourrons 
envisager de renforcer les groupes locaux existants et d’en créer de nouveaux. Dans cette 
dynamique nous pourrions imaginer par la suite avoir des cellules d’appui sur tout le 
territoire, au plus près des communes et des élu·es. Ces cellules créeraient du lien et ainsi 
impulseraient des renforts locaux pour développer les alternatives existantes et en lancer de 
nouvelles. 

17 



§6 On assiste, à travers les résultats du processus Bagira ou la relance de la plateforme 
Batera, à une nouvelle dynamique des revendications institutionnelles pour Iparralde sous la 
forme d’une collectivité à statut spécifique. Elle vise le renforcement des compétences 
locales, au plus près des habitant·es, ce qui va dans le sens de notre projet de territoire. 
Même si ce sont des batailles à long terme, nous devrons saisir les opportunités, en 
particulier Batera, et participer à la mobilisation pour imaginer les compétences locales et les 
moyens dont nous avons besoin pour enclencher la métamorphose écologique du territoire. 
 

 

3.​ Construire les souverainetés pour sortir du capitalisme 
§1 Les perspectives de transformation par l’action institutionnelle aux niveaux hexagonal, 
européen et mondial sont très minces. Il faut donc construire les souverainetés depuis 
Iparralde, à la fois directement par la société civile, mais aussi par les politiques publiques 
locales. Plus nous bâtirons, plus nous sortirons des dépendances aux acteurs qui détruisent 
la planète, plus nous affaiblirons le système capitaliste et les logiques de marché, et plus 
nous renforcerons dans les esprits et matériellement un modèle soutenable, souverain et 
solidaire. 

4.​ Développer de nouvelles alliances dans la société civile 
§1 Bizi! tissera des liens avec la diversité 
des structures de la société civile 
(associations, clubs, entreprises, écoles, 
monde du spectacle…) et s’attachera à 
valoriser les initiatives et le travail réalisé. 
La présence de Bizi! dans des événements 
dont le climat n’est pas le thème central 
construira des ponts entre l’urgence 
climatique et d’autres thématiques sociales 
et culturelles. 
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§2 Bizi! poursuivra ses efforts pour faire le pont vers la culture et la langue basque, et les 
acteur·ices de ces secteurs : présence aux événements du territoire (Herri Urrats, Korrika, 
EHZ…), utilisation de la langue basque dans Bizi!, présentation du projet de territoire 
souverain, explication des liens entre langue, culture et écologie. 
 
§3 Le groupe écoféminisme diffusera le concept et accompagnera les militant·es et proches 
de Bizi! à se l’approprier. Il aidera les campagnes de Bizi! à s’intégrer dans une vision 
écoféministe globale. Il soutiendra les mobilisations clés (manifestations du 8 mars et 25 
novembre) en apportant la méthode d’organisation et la force de mobilisation du 
mouvement. 
 
§4 Faire émerger un écosystème du numérique soutenable en Pays Basque Nord, en 
mettant en réseau des acteurs locaux pour mener des actions communes autour de la 
souveraineté numérique, de la réduction de l'impact écologique des outils numériques, et de 
la mise de ces outils au service de la métamorphose écologique et sociale. 
 

B – Des alternatives éco-sociales face au dérèglement climatique 

1.​ Enclencher une métamorphose écologique et sociale 
§1 Bizi! a toujours mené des campagnes faisant 
le lien entre le climat et les questions sociales. 
Aujourd’hui plus que jamais dans les crises 
écologique et sociale que nous connaissons, 
nous devons proposer des alternatives 
éco-sociales, c’est-à-dire en faveur de la 
métamorphose écologique et au service des 
besoins de la population. 

2.​ Faire du climat une bataille des classes populaires 
§1 Le ralliement des classes populaires en faveur de la lutte pour le climat est un enjeu 
crucial pour obtenir une majorité sociale et faire pencher la balance face aux partisans de 
l’inaction. Un changement qui se ferait sans les gens se ferait contre eux, là où il faut au 
contraire embarquer le plus grand nombre, dont les premier·es concerné·es par les 
conséquences du dérèglement climatique. 
 

§2 Par classes populaires, on entend les personnes qui ont du mal à boucler leurs fins de 
mois, qui craignent pour leur avenir. 
 

§3 Dans tous les combats menés, Bizi! doit s’assurer qu’ils sont au service des milieux 
populaires, et qu’ils conduisent à mieux se nourrir, se loger, se déplacer… 
 

§4 Avec Alda, le Pays Basque dispose désormais d’un mouvement puissant de défense des 
classes et milieux populaires. Alda est le partenaire le plus proche de Bizi! La 
complémentarité et les synergies entre les deux mouvements doivent rester des 
préoccupations pour Bizi! Elle s’attachera notamment à mettre en valeur la dimension 
écologique des avancées obtenues par Alda, mais aussi la dimension sociale de son propre 
travail. 
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§5 Sur le long terme, le travail d’Alda contribue à diffuser les idées écologiques auprès des 
classes populaires. Mais il reste encore d’autres secteurs de la population qui n’adhèrent 
pas à la nécessité de la métamorphose écologique. Au-delà du travail avec Alda, Bizi! 
cherchera constamment des batailles concrètes, structurantes sur le plan du climat, et qui 
répondent de manière évidente aux besoins des classes populaires.  
 
§6 Parmi ces batailles concrètes, Bizi! étudiera la meilleure manière de venir renforcer les 
réflexions autour de la sécurité sociale de l’alimentation, sujet dont se sont emparé·es déjà 
plusieurs acteur·ices du territoire. Cette thématique fait le lien entre alimentation, agriculture, 
santé et économie en envisageant une expérimentation. 

3.​ Déployer les alternatives concrètes 
§1 Les alternatives se sont multipliées et 
développées ces dernières années. Il s’agit 
de tisser toujours plus solidement et 
d’assurer leur robustesse pour leur permettre 
d’affronter les difficultés et les nouveaux 
défis, pour en faire progressivement la 
norme. 
 
§2 Bizi! mettra en place de nouveaux outils 
pour travailler en synergie avec les 
alternatives concrètes du territoire. Bizi! 
cherchera en particulier à identifier les 
batailles gagnables à mener aux côtés des 
alternatives pour lever les freins qui entravent 
le passage à des seuils supérieurs. 

4.​ Emplois : imaginer l’économie d’Iparralde 
§1 Bizi! actualisera et approfondira son étude sur les emplois climatiques en Iparralde, pour 
montrer comment la métamorphose écologique peut répondre aux besoins en matière 
d’emploi et d’activité économique et désamorcer les craintes légitimes vu l’ampleur des 
transformations nécessaires. Ce travail pourra ouvrir la voie pour des campagnes en faveur 
de la reconversion planifiée des secteurs climaticides comme l’aéronautique, et pour 
permettre un rééquilibrage territorial au profit du rétro littoral et du Pays Basque intérieur. 
 
§2 Plus largement, Bizi! portera une attention particulière à faire rimer emploi et climat dans 
toutes ses propositions, dans la lignée du travail mené pour préserver les barthes de 
Mouguerre tout en veillant à conserver les emplois localement. 
 
§3 À l’heure où la France conditionne le versement du RSA à 15h d’activité hebdomadaire 
(niant à la fois le chômage structurel et le fait que beaucoup de personnes au RSA sont non 
valides) et où l’argent se concentre entre de moins en moins de mains, la redistribution des 
richesses doit redevenir une question centrale, en synergie avec la lutte contre la 
spéculation. Bizi! élaborera une revendication de fiscalité écologique gérée par la CAPB 
pour permettre une redistribution plus fine. 
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5.​ Habitat 
§1 Le bâtiment est un secteur prioritaire pour la lutte contre le dérèglement climatique et la 
transition énergétique. La réalisation de bâtiments adaptés à leurs occupant·es est un enjeu 
social fort. Suite à la publication de la charte du bâtiment frugal Sud Aquitain, il s’agit 
maintenant de plaider et d’accompagner l’intégration de son contenu dans les politiques 
publiques locales, en lien avec la diversité des structures du bâtiment (associations, 
entreprises…). 

6.​ Transports 
§1 Bizi! poursuivra son travail au long cours pour déployer 
les alternatives au tout-voiture, car les transports sont le 
premier secteur d’émission de gaz à effet de serre au Pays 
Basque et engendrent pollution, coûts élevés, 
embouteillages sans fin. Sans mettre fin aux actions pour 
un réseau cyclable continu, sûr et pratique sur le BAB, des 
campagnes seront aussi réfléchies en matière de transports 
en commun, à partir des besoins et attentes des habitant·es 
et dans d’autres secteurs géographiques. 

7.​ Numérique 
§1 En lien avec les acteurs locaux du numérique, Bizi! s’impliquera sur les sujets du 
smartphone (impact écologique et vie privée, alternatives soutenables et souveraines), de la 
nécessité de quitter le réseau X (implications politiques, alternatives possibles), et de la 
construction d'une souveraineté numérique face aux GAFAM (outils libres au service de la 
métamorphose, réemploi de matériel, réduction des déchets). 

8.​ Organiser la solidarité entre territoires 
§1 En parallèle, il sera indispensable de 
pratiquer une solidarité concrète avec les 
victimes des idées et des pratiques de 
l’extrême-droite. En premier lieu, avec les 
boucs émissaires de l’extrême droite : les 
migrant·es qui transitent par Iparralde ou qui 
s’y installent. Cette solidarité concrète doit 
porter les germes des solidarités de plus en 
plus fortes qui seront indispensables dans le 
monde bouleversé des prochaines 
décennies. Les migrations sont amenées à 
s’intensifier dans toujours plus de régions du 
monde sous l’effet du dérèglement climatique 
et des conflits pour les ressources qu’il va 
susciter. 

 
§2 Plus largement, c’est le sentiment d’appartenance de tous·tes au Pays Basque qu’il faut 
faire grandir, en adoptant une vision inclusive, nationale, dans laquelle tout le monde a une 
place, et en faisant en sorte que les gens sentent qu’ils sont les bienvenus. 
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§3 Enfin, l’importance conférée au territoire va de pair avec les interdépendances et les 
solidarités entre les territoires. Le dérèglement climatique nécessite une solidarité mondiale : 
même si nous réussissons la métamorphose écologique au Pays Basque, notre avenir sera 
balayé si nous ne la réalisons pas partout. A cet égard, Bizi! contribuera aux réflexions et 
propositions des réseaux hexagonaux (Alternatiba et ANV-COP21, Amis de la Terre, Réseau 
Action Climat) dont elle est membre. Elle développera des synergies avec Hegoalde où des 
initiatives autour des souverainetés concrètes ont vu le jour ces dernières années. Un travail 
avec les autres territoires limitrophes (Sud des Landes, Béarn) pourra aussi être envisagé. 

9.​ Organiser la résilience et l’adaptation face aux conséquences du 
dérèglement climatique 

§1 Les événements climatiques extrêmes vont de plus en plus affecter la vie de la 
population, et en particulier des classes populaires qui y sont davantage exposées et qui ont 
moins de moyens d’y faire face. Ils vont nous confronter à des problèmes nouveaux comme 
les risques de défaut de paiement des assurances. 
 

§2 Ces événements extrêmes sont des exemples précurseurs de la catastrophe qui va 
s’intensifier. Bizi! mènera des actions pour mettre en lumière les causes et les responsables 
de ces catastrophes et faire grandir la conscience qu’il faut “changer le système, pas le 
climat”.  
 

§3 Bizi! participera à organiser la solidarité avec les victimes des catastrophes climatiques, 
en lien avec les secteurs concernés.  
 

§4 Bizi! travaillera aussi à renforcer la résilience sur les risques les plus forts pour éviter les 
conséquences les plus dommageables. 
 

§5 En amont, un travail de formation interne à Bizi! sur le volet adaptation sera organisé, et 
les enseignements seront intégrés dans les groupes thématiques. 
 

C – S’opposer aux politiques climaticides 

1.​ Mettre un terme aux nouveaux projets climaticides 
§1 La construction d’un territoire soutenable 
et résilient implique aussi d’empêcher 
l’aggravation des politiques climaticides et le 
déploiement de fausses solutions. En 
particulier, Bizi! fera résolument obstacle à 
la construction de la LGV GPSO. 
 

§2 Bizi! réinvestira une radicalité 
non-violente moins présente ces dernières 
années, à travers des mobilisations 
massives et des actions confrontatives, et 
sera prêt à faire face à d’éventuels 
arrestations et procès. 
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§3 Nous continuerons de participer activement aux campagnes du réseau 
Alternatiba/ANV-COP21 qui s’opposent aux politiques climaticides, comme nous le faisons 
avec la campagne « AXA : assureur pyromane » qui dénonce le soutien aux énergies 
fossiles des assurances. 

2.​ Porter des recours en justice 
 
§1 Nous envisagerons d’investir le registre juridique dans les prochaines années pour en 
faire un nouveau mode d’action efficace, que ça soit pour faire respecter le code de 
l’environnement (L228-2) ou d’autres lois en faveur du climat. Nous pourrons nous baser sur 
« Le petit guide des lois que personne (ou presque) ne respecte et pourtant ce serait mieux 
» dans lequel Alternatiba a listé des lois qui n’étaient pas respectées. 

3.​ Combattre les idées d’extrême droite 
§1 Face à l’ampleur des menaces que fait peser l’extrême droite sur l’action de la société 
civile, sur la lutte contre le dérèglement climatique, sur les droits fondamentaux et la 
démocratie, Bizi! doit faire sa part aux côtés des autres acteurs de la société civile pour faire 
reculer les idées d’extrême droite. Il faudra trouver le bon équilibre pour répondre aux 
problèmes spécifiques posés par la position de force de l’extrême droite, sans pour autant 
se laisser dicter notre agenda. 

 
§2 Bizi! s’emploiera à montrer que l’extrême 
droite ne défend pas la population et ses 
besoins fondamentaux, en se basant sur les 
votes de l’extrême droite et sur ses actes 
concrets, et non sur ses discours qui sont 
contradictoires et trompeurs. 
 
§3 Les axes de travail sur l’écologie populaire 
listés précédemment seront également 
déterminants. C’est en répondant aux besoins 
des gens par des solutions concrètes qu’on 
lèvera leurs peurs et qu’on fera reculer leur 
adhésion aux propositions de l’extrême droite. 

 
§4 L’extrême-droite travaille des notions d’identité, de souveraineté, de peuple, de territoire 
que Bizi! utilise aussi mais dans un sens complètement différent. A travers ses campagnes, 
Bizi! défendra une définition ouverte, inclusive et progressiste de ces termes. 
 
§5 Ces deux dernières décennies, l’extrême droite a su imposer son langage et ses valeurs, 
notamment auprès des hommes jeunes, en répandant un discours xénophobe mais 
également masculiniste, dans des espaces pas explicitement politiques au départ. 
S’opposer à ce mouvement passe par un contre-discours articulé lui aussi autour de mots 
d'ordre et de slogans simples et efficaces pour faire passer notre vision du monde. Il 
implique aussi de remettre à plat notre présence dans les différents espaces (réseaux 
sociaux, espaces publics…). 
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4.​ Election présidentielle et possibles crises politiques  
§1 L’élection présidentielle de 2027 sera décisive, alors que l’extrême droite est aux portes 
du pouvoir. Son élection provoquerait une onde de choc sans précédent. Une stratégie doit 
être pensée avec les différents secteurs militants d’Iparralde, mais aussi au sein du réseau 
Alternatiba, pour viser juste avec un maximum d’efficacité. 
 
§2 D’ici là, nous vivrons des années de forte instabilité, au cours desquelles des crises 
politiques sont probables. La réactivité sera indispensable dans des situations de destitution 
du gouvernement ou de nouvelle dissolution de l’Assemblée nationale pour contribuer à 
empêcher que l’extrême droite n’acquière encore plus de pouvoir qu’elle n’en a 
actuellement. 
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“Qui veut faire quelque chose trouve un moyen, qui ne veut rien faire trouve 
une excuse” Proverbe arabe 
 

 

 

A - A l’épreuve de l’extrême droite et de l’urgence climatique 

toujours plus pressante 

1.​ Garantir nos activités en adaptant notre organisation 
§1 Bizi! adaptera sa culture organisationnelle au danger de l’arrivée au pouvoir de l’extrême 
droite. Il faudra se préparer à la répression et aux coups durs (procès à répétition, fortes 
amendes, entraves aux libertés associatives) en développant les contre pouvoirs et 
garantissant l’indépendance totale. 
 
§2 Bizi! adoptera des pratiques adaptées aux risques (en matière de sécurité des locaux, du 
matériel, des personnes, et de la confidentialité des activités) sans non plus tomber dans 
une paranoïa qui ferait fuir les bénévoles et rendrait l’activité militante inaccessible. 
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2.​ Ajuster nos outils de communication 
§1 A l’heure où les réseaux sociaux et de plus en plus de médias sont rachetés par des 
milliardaires proches de l’extrême droite, Bizi! étudiera les possibilités d’investir davantage 
l’espace public en quadrillant le terrain (affichage de rue, porte à porte, marchés, présence 
dans des événements…). 
 

§2 Pour autant il faudra ne pas laisser le champ complètement libre sur les réseaux sociaux 
et continuer de suivre l’évolution des outils et des types de contenus utilisés, pour ne pas se 
couper d’une communication auprès de certaines tranches d’âge ou catégories de la 
population. 
 

§3 Les réseaux sociaux du fediverse bascophone (tels que Mastodon) peuvent être des 
outils à intégrer pour renforcer notre réseau en Hegoalde au-delà des orgas les plus 
immédiates (comme ELA ou Hernani Burujabe) dans une optique de construction de 
souverainetés locales. 
 

§4 Dans cette optique, et dans celle de toujours toucher le plus grand nombre, nous aurons 
un travail de modernisation de nos outils de communication numérique. Un chantier mis en 
pause depuis quelques mois devra nous permettre d’obtenir un site moderne et intuitif. 
 
§5 Pour continuer à populariser nos campagnes et actions, nous devrons rester au goût du 
jour dans l’utilisation de nos réseaux sociaux. Nous devrons continuer à utiliser différents 
réseaux sociaux qui nous permettront de toucher différents publics (presse et différents 
âges). Ainsi, nous développerons les contenus vidéos, engageants et interactifs. Il nous 
faudra, grâce à nos outils, accompagner nos campagnes de récits qui amènent à l’adhésion 
et à l’engagement. 
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B - Infrastructures : passer la vitesse supérieure 

1.​ Nouveaux locaux, nouveaux outils 
§1 Depuis plus de 10 ans, le Patxoki est un lieu incontournable dans le travail de Bizi! : 
ateliers logistiques, organisation de soirées et d’événements militants, ouverture pour les 
fêtes de Bayonne. Un nouveau Patxoki verra le jour au cours des prochaines années, en 
partenariat avec la Fondation Manu Robles-Arangiz, Alda, et le Comité Ouvrier du 
Logement. Ce Patxoki sur cinq niveaux regroupera les activités suivantes : bar et 
restauration, locaux de travail interassociatifs, salle de conférences d’une capacité de plus 
de 180 places, logements et accueil temporaire pour des groupes. Sa mise en oeuvre 
impliquera une phase de transition au niveau de la gestion de nos locaux ainsi que des 
chantiers collectifs pour l’aménager et le décorer. 

 
§2 Le legs par la famille Robles-Arangiz 
d’une maison à Briscous a ouvert en 
parallèle le projet d’un centre de formation et 
d’accueil de groupes géré par notre 
écosystème. Il pourrait à terme accueillir 
formations, séminaires, week-ends de 
travail, journées de réflexion ; héberger des 
ateliers de confection de matériel. La 
rénovation et l’aménagement du lieu ainsi 
que son lancement seront un enjeu des 
prochaines années pour disposer d’un lieu 
polyvalent à une quinzaine de kilomètres de 
Bayonne. 
 

§3 Enfin, Bizi! a créé avec la Fondation MRA, Alda, l'association Patxoki et Enbata, un 
nouvel outil, le fonds de dotation Eraiki qui a vocation à gérer de manière pérenne nos 
locaux et nos outils. Eraiki sera en capacité de recevoir des donations, des legs ou 
assurances-vie, qui viendront renforcer financièrement et matériellement nos activités. Nous 
le ferons connaître au cours des prochaines années. 

2.​ Avoir les moyens de nos ambitions 
§1 Le groupe Jakazan/k, en charge des aspects logistiques dans Bizi!, pourra tirer de ces 
chantiers l’opportunité d’intégrer des bénévoles. A terme, ces nouveaux locaux offriront des 
possibilités bien supérieures à celles dont nous disposons. 
 
§2 Bizi! veillera par ailleurs à développer la porte d’entrée organisationnelle dans tous les 
groupes de travail (en proposant des activités manuelles, créatives, des concerts, des 
repas) qui contribue à la diversité des militant·es de notre organisation. 
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§3 Au cours de cette période, Bizi! 
évaluera la faisabilité de créer un 
poste de permanent·e 
“responsable organisationnel” 
chargé de l’organisation des 
événements, de la constitution et 
de la montée en compétences 
d’équipes bénévoles. Une 
organisation peut avoir les 
meilleures idées, elle ne sert à 
rien si elle n’est pas en capacité 
de les mettre en œuvre 
concrètement. 
 
§4 Bizi! soutiendra et fera connaître les ressourceries et repair cafés du Pays Basque qui, 
en plus d’être des alternatives importantes, sont des points d’appui logistiques pour la 
société civile.  
 

C - A l’image du territoire et de sa diversité 

1.​ Euskara 
§1 Bizi! renforcera ses équipes de traduction, intégrera davantage d’euskaldun dans ses 
membres et ses groupes de travail, et incarnera cette ouverture dans son porte-parolat. Un 
travail d’identification des freins, notamment auprès des jeunes, et des leviers d’action sera 
un préalable pour mener un tel plan d’action. 

2.​ Genre 
§1 Bizi! n’est pas épargnée par les biais genrés de la société dans laquelle ses membres 
baignent. La mise en œuvre d’un plan de genre viserait à renforcer la présence des femmes 
et des minorités de genre dans les tâches et les responsabilités habituellement accaparées 
par les hommes. Ce travail pourra, au moins en partie, être mutualisé avec une dynamique 
similaire menée par la Fondation Manu Robles-Arangiz. 

3.​ Mailler le territoire 
§1 La constitution de nouveaux groupes locaux de manière proactive, avec une nouvelle 
formule, sera travaillée pour contrer l’effet de concentration des activités sur Bayonne, tout 
comme la poursuite du développement du réseau des sentinelles. 
 
§2 La création d’un nouveau groupe local reste possible sur proposition de membres d’un 
même territoire et après validation par la koordinaketa en indiquant les objectifs du groupe et 
ses animateur·ices pressenti·es.  
 
§3 Bizi! veillera à maintenir une diversité dans les profils militants : de la côte comme de 
l’intérieur, des habitant·es de toujours au Pays Basque comme des nouvelles et nouveaux 
arrivant·es. 
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D - La force du collectif 

1.​ Bénévoles : la première richesse de Bizi! 
§1 Bizi! veillera à proposer une diversité de portes d’entrées à travers les types d’activités 
proposées, les thèmes de mobilisation, et la diversité des compétences. La qualité et la 
visibilité des temps d’accueil des nouvelles personnes (réunions, apéros, stands…) ainsi 
que l’organisation d’événements comme les Camps Climat jouent un rôle important. Il faudra 
entretenir les outils et les bonnes pratiques d’intégration des bénévoles, tout comme les 
temps conviviaux essentiels à l’ambiance conviviale et à l’esprit collectif. 
 
§2 Bizi! portera une attention particulière à l’implication des jeunes et au renouvellement 
permanent de ses membres, ce qui passera par la mise en évidence des portes d’entrée les 
plus adaptées et par la mise à disposition de nos outils et méthodes auprès de ce public. 

2.​ Formation 
§1 La formation est nécessaire pour 
agir efficacement et utiliser au 
mieux le peu de temps dont nous 
disposons face à l’urgence 
climatique. Un cycle de formations 
pluriannuel sera mis en place pour 
donner les outils politiques et 
techniques aux militant·es de Bizi! 
Des formations publiques seront 
aussi pensées comme des moyens 
de nous rejoindre. 
 

§2 Au-delà des formations proprement dites, Bizi! se pense avant tout comme une école de 
formation par la pratique, où l’implication de chacun·e dans le travail concret offre l’occasion 
d’apprendre des méthodes de travail, des compétences pratiques, d’exercer son esprit 
critique, d’apprendre à débattre, de prendre des responsabilités et de développer des 
habitudes d’organisation collective. 

3.​ Finances 
§1 Le volet financier étant une contrainte forte au développement de nos activités, nous 
poursuivrons les réflexions autour de nouveaux modes de financements, tout en conservant 
l’esprit de débrouille et de moindres dépenses qui nous caractérisent. 
 
§2 Il faudra entretenir et renforcer les réflexes d’autofinancement pour que chacun des 
groupes de travail trouve les moyens financiers nécessaires pour réaliser ses campagnes. 
Cette condition demeure nécessaire à la responsabilisation collective et au bon 
fonctionnement global. 
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